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pour l'année 1906. — 4e partie 71ë

Trias
M. Fr. Jaccard (107) a récolté dans le calcaire dolomitique

triasitjue de la chaîne du Rubly des Gyroporelles voisines de
Gyroporella minute/la Giimbel avec de petits Gastéropodes
indéterminables.

M. Fr, Mühlberg (111) a relevé, urâce à des sondages
récents la coupe des terrains triasiques, tels qu'ils existent près
de Koblenz (Argoviei. Sous le Hauptmuschelkalk (5S m.) et
la dolomie inférieure (5.4 m.) apparaissent d'abord des
argiles salifères, [mis un complexe de gypse et d'anhydrile
(31.8 m.) ; ensuite vient une couche de sel, épaisse de 8 m.
environ, qui repose sur fies alternances tie marnes et d'anhydrile.

Il est certain que le sel a été partiellemenl dissout, que
les vides ainsi formés ont provoqué de nombreux tassements
dans les couches supérieures et que, plus loin vers le N, la
dissolution u supprimé totalement la couche de sel, tandis
que vers le S. celle-ci a été au contraire de moins en moins
attaquée.

M. E. W. Benecke (103) a soumis à un nouvel examen
critique la question des parallélismes entre les diverses couches

charbonneuses intercalées dans le Keuper en Lorraine,
en Alsace, dans le Wurtemberg et dans le Jura, el est arrivé
à la conclusion que les couches de Neuewelt doivent être
placées au niveau non tie la Lettenkohle mais du Schilfsand-
stein, comme l'a proposé récemment M. E. Greppin. L'auteur

montre les erreurs qu'on peul commettre en voulant
établir des parallésimes précis entre diverses coupes à

travers le Keuper prises dans des régions éloignées, les faciès
lilhologiques subissant souvent très rapidement des variations

importantes. Il développe ensuite ties considérations
générales sur la stratigraphie du Keuper, et confirme entre
autres cette opinion déjà émise antérieurement que les couches

de Lunz dans la Basse Autriche n'appartiennent pas au
Keuper inférieur, mais à un niveau plus élevé.

Jurassique

M. Fr. Jaccard (106) a signalé un gisement de Bathonien
situé dans la vallée du Montelon (Préalpes fribourgeoises) et
formé de calcaires marneux grisâtres. Dans ces couches il a
récolté Lyloc. tripartitum Rasp., Phylloc. cf. mediterranean
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Neum., Parkinsonia Schloenbachi Schlippe et Morphoceras
polymorphum d'Orb.

M. E. Greppln (105) a établi un tableau comparatif des
formations jurassiques de Normandie et du Jura septentrional,

basé sur les études faites récemment dans le bassin de
Paris par M. Bigot. L'auteur montre que les couches de
Baden, considérées généralement comme Kimmeridgien
inférieur, doivent se placer au niveau des argiles de Villerville et
des sables de Glos, soit du Séquanien inférieur, que l'Oxfordien

de Normandie correspond au Séquanien, au Rauracien
et au terrain à chaules des géologues suisses, tandis que le
Callovien comprend de haut en bas les marnes à Crenic.
Renggeri, les couches à Peltoc. athlela, la zone à Reinec-
keia anceps et celle à Macrocephalites macrocephalus.

Pour le Jurassique inférieur et moyen l'auteur n'apporte
pas de modifications importantes à la classification généralement

adoptée.

M. M. Clerc (104) a publié une coupe géologique du tunnel

du chemin de fer qui relie Gilley à Longemaison (Doubs).
Il a constaté là une série normale plongeant au SE qui
s'étend du Bathonien au Séquanien supérieur. Son attention
s'est portée plus particulièrement sur une couche à polypiers

qui occupe le niveau du Rauracien supérieur ; il en a
déterminé en détail la faune, qui comprend 97 espèces de
polypiers, réparties entre 35 genres, dont les plus abondamment

représentés sont Latimeandra, Thamnastrea, Crypto-
coenia, Cymocoenia, Heliocoenia, etc.

L'auteur admet que cette couche représente non une
formation récifale, mais un dépôt effectué par des courants
marins avec des débris de polypiers et autres organismes
ayant vécu dans une autre région et ayant subi ainsi un
transport plus ou moins prolongé.

Crétacique

M. A. Troesch (115) a noté dans le versant N du Blüm-
lisalphorn et du Bliimlisalprothorn la présence d'abord de
schistes néocomiens, puis d'un calcaire finement spalhique,
qui renferme Hoplites Callisto d'Orb., Hopl. cf. Malbosi
Pict, Hopl. cf. Boissieri Pict. et qui appartient sans aucun
doute au Berriasien inférieur. La carte ne marque sur ce
versant que du Malm.
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